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En février 2015, Jérôme Chappellaz
s’est vu décerner la médaille d’argent
du CNRS pour l’Institut national des
sciences de l’Univers. Chaque année,
cette médaille d'argent distingue des
chercheurs en cours d’ascension, mais
déjà reconnus sur les plans national
et international pour l’originalité, la
qualité et l’importance de leurs tra-
vaux. Directeur de recherche CNRS,
J. Chappellaz (photo 1) est glaciologue
au Laboratoire de glaciologie et géo-
physique de l’environnement (LGGE)
à Grenoble. Il étudie les gaz emprison-
nés dans les carottes de glace prélevées
près des pôles, afin de percer les méca-
nismes biogéochimiques qui régissent
le climat de la Terre (Masson-Delmotte
et Chappellaz, 2002). Son travail sur le
méthane, mais aussi sur d’autres gaz à
effet de serre et sur leurs isotopes a
ainsi permis de reconstruire et de com-
prendre l’évolution de la concentration
atmosphérique de ces gaz au cours des
800 000 dernières années, puis d’ex-
pliquer pourquoi ces évolutions sont
étroitement couplées aux variations du
climat. Jérôme Chappellaz a publié
plus de vingt articles scientif iques
dans des revues comme Nature ou
Science. Depuis plusieurs années, il
collabore avec des spécialistes de la
spectroscopie laser pour mettre au
point une nouvelle génération d’instru-
ments adaptés à l’étude des gaz dans la
glace.
En juin, c’est une autre paléoclimato-
logue, Valérie Masson-Delmotte, qui a
été distinguée par le prix Martha T.
Muse « for Science and Policy in
Antarctica », remis par le Comité
scientif ique sur la recherche en
Antarctique (Scar) au nom de la fonda-
tion Tinker. Cette récompense, dont le
montant s’élève à 100 000 dollars US,
est attribuée chaque année à une per-
sonnalité ayant contribué de façon
significative, dans le champ scienti-
fique ou politique, à la compréhension
ou à la préservation de l’Antarc-
tique. Inspiré par la passion de Martha
T. Muse pour l’Antarctique, ce prix a
été créé à la suite de l’Année polaire
internationale 2007-2008. Directrice
de recherche CEA au Laboratoire des
sciences du climat et de l’environ-
nement (LSCE) à Gif-sur-Yvette,
V. Masson-Delmotte (photo 2) étudie
l’évolution du climat à travers les pro-
cessus reliant les isotopes stables des
précipitations aux paramètres clima-
tiques. Elle a contribué de façon déci-
sive à l’étude d’une archive climatique
exceptionnelle couvrant 800 000 ans et
extraite du site européen Epica Dôme
C, en Antarctique. Elle a de plus été
auteure coordinatrice, responsable du
chapitre « Paléoclimats », du 5e rapport
du groupe I du Giec. Depuis plus de
vingt ans, elle a publié 183 articles
dans des revues scientifiques à comité
de lecture, dont sept dans Nature et
dix dans Science, et a contribué à des
chapitres dans six ouvrages. Plus près
de nous, membre depuis 2012 du
Conseil d’administration de Météo et
Climat, V. Masson-Delmotte a large-
ment œuvré à la rédaction du numéro
spécial « Climat » de La Météorologie
(Masson-Delmotte et al., 2015).
Elle est depuis le 1er janvier 2016
coprésidente du groupe I du Giec.
En juillet, Jean-Marie Flaud a été
nommé lauréat de la 2015 Benedict
Spectroscopy Award pendant le
18e Symposium sur la spectroscopie
moléculaire à haute résolution. Cette
distinction, attribuée tous les deux à
trois ans, vise à honorer un scienti-
fique dont la carrière et les contribu-
tions ont eu un fort retentissement dans
le domaine de la spectroscopie et de
ses applications. Créée en mémoire de
William S. Benedict, spectroscopiste
de renom international, elle est admi-
nistrée par le Journal of Quantitative
Spectroscopy and Radiative Transfer
(JQSRT) et son éditeur Elsevier.
Directeur de recherche émérite CNRS,
J.-M. Flaud est chercheur au Labo-
ratoire interuniversitaire des systèmes
atmosphériques (Lisa) à Créteil et
chargé de mission « atmosphère-
climat » pour le ministère de
l’Enseignement supérieur et de la
Recherche. Ses travaux scientifiques
ont porté sur la physique et la spectro-
scopie moléculaires, mais aussi sur
la physique de l’atmosphère et les
missions spatiales comme Mipas,
Sciamachy et Iasi. Dans ce cadre, il a
également contribué à la constitution
de bases de données spectroscopiques
comme Hitran. Il est l’auteur de plus
de 300 publications dans des journaux
internationaux à comité de lecture et
de deux ouvrages sur les propriétés
moléculaires et spectroscopiques de
l’eau et de l’ozone.
En septembre, pendant la 15e réunion
annuelle de l’European Meteoro-
logical Society, Olivier Boucher
Photo 1. Jérôme Chappellaz (© LGGE, CNRS
Photothèque, Cyril Frésillon).
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Photo 2. Valérie Masson-Delmotte (DR).
Photo 3. Jean-Marie Flaud (DR).
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(photo 4) s’est vu remettre le prix
Harry Otten 2015 pour l’innovation en
météorologie. Ce prix, d’une valeur de
25 000 € , est attribué pour la
deuxième fois. Il vise à encourager
des personnes ou des groupes qui pro-
posent des idées nouvelles et concrè-
tes pour appliquer les connaissances
en météorologie aux progrès de la
société. Harry Otten est néerlandais ;
il a été actif en météorologie pendant
plus de 35 ans, dont les 25 dernières
années en tant que fondateur et direc-
teur de la firme privée Meteo Consult,
devenue sous le nom de MeteoGroup
la première société privée en météo
d’Europe. L’idée récompensée
consiste à évaluer le vent et l’humidité
dans la haute atmosphère en observant
les traînées de condensation des
avions. Pour cela, O. Boucher propose
d’utiliser une simple caméra à grand
angle couplée à un récepteur des mes-
sages émis par les aéronefs. Ces der-
niers donnent la position des avions,
permettant à la caméra de suivre auto-
matiquement leur traînée (lorsqu’elle
est présente et visible) et d’en déduire
des informations précieuses sur le
vent et l’humidité atmosphériques à ce
niveau. Directeur de recherche CNRS,
Olivier Boucher est chercheur au
Laboratoire de météorologie dyna-
mique (LMD) à l’université Pierre-et-
Marie-Curie, après avoir passé six ans
au Hadley Centre du Met Office bri-
tannique. Il est notamment spécialiste
des aérosols atmosphériques et de leur
impact climatique (Boucher, 1997). Il
contribue depuis 1999 aux rapports du
Giec et est rédacteur en chef de La
Météorologie depuis fin 2013.
Catherine Rio, quant à elle, a reçu le
prix international pour le dévelop-
pement de modèles décerné par les
programmes mondiaux de recherches
sur le climat et la météorologie (World
Climate Research Programme et
World Weather Research Programme).
Jeune chercheuse au Laboratoire de
météorologie dynamique, C. Rio tra-
vaille sur la paramétrisation des nua-
ges et de la convection dans les
modèles de circulation générale
atmosphérique.
Enfin, fin novembre, Liliane Merlivat
a reçu à l’Académie des sciences le
prix des sciences de la mer Ifremer. Ce
prix créé par l’Ifremer, d’un montant
de 8 385 €, vise à récompenser tous
les quatre ans des travaux de recherche
en océanographie physique ou en géo-
sciences marines. L. Merlivat, direc-
trice de recherche émérite CNRS au
Laboratoire d’océanographie et du
climat : expérimentation et approches Didier Renaut
numériques (Locean) à Paris, a été
distinguée pour ses travaux remarqua-
bles en géochimie appliquée à l’étude
de l’océan. Elle est mondialement
reconnue comme pionnière de l’utili-
sation des isotopes de l’hydrogène, de
l’oxygène et de l’hélium, ainsi que de
l’étude des échanges de gaz à l’inter-
face air-mer. Ses mesures de dioxyde
de carbone à cette interface et le
développement des bouées Carioca
ont conduit à des progrès notables
dans l’estimation des échanges d’eau
et de gaz entre l’atmosphère et
l’océan, mais également dans la quan-
tification du rôle de l’océan en tant
que puits de carbone.
Boucher O., 1997. L’influence climatique des aérosols. La Météorologie, 17, 11-22.
Masson-Delmotte V., Chappellaz J., 2002. Au cœur de la glace, les secrets du climat. La Météorologie, 37, 18-25.
Masson-Delmotte V., Braconnot P., Kageyama M., Sepulchre P., 2015. Qu'apprend-on des grands changements climatiques passés ? La Météorologie, 88,
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Photo 4. Harry Otten avec les trois finalistes du prix 2015. De gauche à droite, Harry Otten,
Alexandros Charalambides (université de Chypre), finaliste, Olivier Boucher, lauréat, et Tim Hewson
(CEPMMT), finaliste. (© EMS 2015)
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Ce prix a été créé en 1997 par l'association Météo et Climat afin 
d'honorer la mémoire de Christian Perrin de Brichambaut (1928-
1995), ancien ingénieur à Météo-France et ancien président de 
Météo et Climat qui a beaucoup œuvré en faveur de la 
vulgarisation scientifique.  
  
QUI PEUT CONCOURIR ? 
Le prix Perrin de Brichambaut est réservé aux écoles primaires, aux collèges et aux lycées qui réalisent un projet sur 
le thème de la météorologie ou du climat au cours de l'année scolaire 2015-2016.   
Les établissements scolaires étrangers sont autorisés à concourir dans la mesure où le projet soumis et ses annexes 
sont rédigés en langue française. 
 
JURY  
Les projets sont évalués par un jury composé de météorologistes et d'enseignants. La démarche scientifique, 
l'implication des élèves et la présentation des projets sont des critères majeurs d'appréciation.  
 
DOTATIONS 
1er prix :  700 € 
2e prix :  500 € 
3e prix :  300 € 
 
COMMENT CONCOURIR AU PRIX 2016 ? 
Il suffit d'envoyer un dossier comprenant : 
 Une lettre de candidature comprenant les coordonnées postales de l'établissement, l'adresse e-mail et le numéro 
de téléphone de l'enseignant responsable du projet, le niveau de la classe participant au concours. 
 Le descriptif du projet (une page A4 maximum). 
 Tous les supports permettant au jury d'apprécier le projet : dossier de présentation illustré, DVD, vidéos… 
 
OÙ ENVOYER LE DOSSIER ? DATE LIMITE DE LA RÉCEPTION DU DOSSIER 
SMF-Météo et Climat 
73, avenue de Paris, 94165 Saint-Mandé Cedex 
ou par e-mail : morgane.daudier@meteoetclimat.fr  
31 mai 2016 
Date de réception de votre candidature dans nos bureaux 
de Saint-Mandé. Veuillez tenir compte des délais postaux. 
EXEMPLES DE PROJETS ATTRIBUTION DES PRIX 
Lâchers de ballons sondes, observations et 
mesures en météorologie, création d'un site 
Internet, construction d'instruments... 
La décision d'attribution des prix sera communiquée avant 
la fin de l’année scolaire et le 1er prix sera remis dans 
l'établissement en juin 2016. 
 
 
 
 
Concours organisé par l'association Météo et Climat 
 
       Avec le soutien de 
www.meteoetclimat.fr 
 
 d'infos : Morgane Daudier (administrateur de Météo et Climat) Tél. : 01 49 57 21 56 
morgane.daudier@meteoetclimat.fr 
 
 
PRIX PERRIN DE BRICHAMBAUT 2016 
Un concours national « météo et climat »  
pour les écoles, les collèges et les lycées 
